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AUX PEUPLES DU MONDE
Leterme 《Coreens》designetousleshommesoriginairesdeCoreeduNordoude
CoreeduSudindifferemment,puisquelanationcor6ennen'estqu'une.
1. Prises de vues aeriennes : Hiroshima et Prison
Enregistrement : Temoignage de M. Yoshinon ISHIHAMA
-Au Japon, eut cours jusqu'a la fin de la guerre une loi dite Loi relative aux Mesures de
Secunte Generate. Au nom de cette loi, on condamna aux travaux forces toute per
sonne qui par exemple affirmait que l'Empereur n'etait pas un dieu. Le simple fait de
dire que Ton pense suffisait a etre condamne: 《Je suis contre la guerre》 , 《A bas les
armes !〉 etc. Pour avoir critique la Constitution Nationale, je fus incarcere a la prison
de Hiroshima.
Je fis la connaissance de quatre Coreans arretes et mis en prison a Hiroshima quelque
temps aprとs moi. Us avaient 6te condamnes pour avoir fomente le mouvement de
Liberation de la Coree. Ces hommes qui agissaient de maniere desinteressee se
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revel&rent des hommes admirables. Us furent tous arretes pour avoir tente de remplir
leur mission sublime : obtenir l'independance de la Coree reduite en esclavage par le
Japon si longtemps.
2. Titre : AUX PEUPLES DU MONDE-documentaire sur les hibakushas coreens-
3. Congrとs Mondial contre les Bombes A et H ; chorus, visages des hommes venus du
monde entier, qui se sont reunis a cette occasion : ceux qui parlent, ceux qui 6coutent
Narration : En ao凸t 1981, le Congrとs pour l'Assistance des Hibakushas-victimes des bombes
atomiques-s'est tenu a Hiroshima et le Congrとs Mondial contre les Bombes A et H a
Nagasaki. Militant pour la paix dans le monde, les participants venaient de 32 pays.
4. M. NelsonANJAIN
N : M. ANJAIN, hibakusha, survivant de l'essai nucleaire americain, a assiste en 1981 au
Congres Mondial des lies Marshall, ancien territoire japonais.
E : Temoignage de M. Nelson ANJAIN
-M. ANJAIN, pourquoi parlez-vous si bien le japonais?
-Avant la guerre, j'ai fait mes etudes dans une ecolejaponaise. Aprとs quoi, je me suis
rendu a Tanabe pour y vivre jusqu'a ce qu'elle pr王t fin. A Tanabe, j'etais toujours parmi
des Japonais.
-Vous voulez dire sous la domination japonaise?
-Oui, c'est vrai.
-Comment les Japonais prenaient-ils de grands airs?
-Vous Connaissez l'lle Jabwot dans les lies Marshall. Des Coreens s'y etaient
egalement installes. II y avait, comment dirais-je, une sorte de classiffication sociale
les Japonais venaient en premier et les Okinawiens en second. Les Coreens n'arrivaient
qu aprとs. Quant a nous, nous n'etions pas consideres comme des citoyens a part
entiere : nous n'6tions que de simples indigとnes. Les Japonais prenaient de grands airs
comme cela.
-Quelles discriminations existait-il dans la vie quotidienne, par exemple?
-Dans la vie quotidienne, les Coreens ne pouvaient etre admis dans un bureau, dans une
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soci6te : ils ne pouvaient y travailler. Us 6taient rdduits a servir de main-d'oeuvre. On
les employait de la meme fagon que les hommes des lies Marshall.
5. M.Jorgen ONKEN
N : M. Jorgen ONKEN, ancien mihtaire hollandais, atomise au camp de concentration
de Nagasaki, est revenu a Nagasaki aprとs 36 ans d'absence-・
On compte 198 pnsonniers du camp de concentration de Nagasaki qui ont souffert
du bombardement atomique : 153 Hollandais, 19 Anglais, 24 Australiens. Parmi eux, 8
en sont morts.
M. ONKEN a visite, en souvenir de ses collとgues defunts, le chantier Mitsubishi ou
ll avait connu les travaux forces. L'evとnement a ete couvert par les journaux et la
television.
E : Temoignage de M. Jorgen ONKEN (traduit)
-Les civils etaient tres gentils. Parmi les premiers civils que nous avons connus apres
la bombe atomique, les plus gentils etaient surtout les Coreens.
6. M. Jong-u SO et d'autres traversent l'entree du chantier Mitsubishi
N Deux jours apres, le 10 aout, M. Jong-u SO, hibakusha coreen a de meme que M.
ONKEN visit6 le chantier Mitsubishi ou ll avait ete irradie. II veut raconter ce qu'il y
vecut, en 6tant filme h l'endroit precis o心Il vit la bombe atomique.
7. Dans un bureau du chantier ; negociation avec Mitsubishi
E : (SO)-Vous voyez ce garage, n'est-ce pas? Notre dortoir etait installe a cet en-
droit…maintenant, on y voit une usine, nous passions devant et marchions au bord de la
mer pour touJours arnver la : c'est a cet endroitqueje travaillais a l'epoque de la bombe
atomique. Si je comprends bien, ces ma壬tres veulent prendre l'image de mon
temoignage. Jusqu'a present, on ne s'interessait pas vraiment a nous autres hibakushas
coreens. Alors qu'on a fait une trentaine de films et quelques dizaines de livres sur les
hibakushas japonais, ll n'y a rien eu sur nous.
(Mitsubishi)-…en ce qui concerne la permission que vous nous reclamez, le bureau
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gouvernemental nous demande de temps en temps de laisser prendre des prises de vues.
Aprとs avoir examine chaque demande une a une, notre directeur peut donner son accord
pour une visite d'etudes ou des prises de vues. Pourtant cette fois, la demande que vous
nous avez soumis ne peut recevoir une reponse favorable, nous sommes contraints de
vous le dire. Devant toute demande semblable a la votre, nous avons pour habitude de
ne laisser penetrer personne meme s'il ne s'agit que d'une visite ou de prises de vues.
(SO)-Mais, Monsieur le chef de service, nous sommes dans une situation un peu parti-
culiとre, diffefente de l'ordinaire, je vous prie de prendre notre cas en consideration.
Nous n'avons pas fait la guerre contre le Japon...nous n'avons rien fait contre lui,
n'est-ce pas? Je veux dire que notre situation esttout a fait differente... Si on la prend
en consideration, si on est vraiment humain, on ne peut que donner la permission
d'entrer, non? Meme le maire, meme le depute, meme le premier ministre, ce sont des
hommes avant tout, ils ont un coeur : a coup sur, ils reagiraient de la meme fagon, c'est
normal, je crois.
N Peu de temps apr<とs, Mitsubishi notifia au Maire de Nagasaki que l'entree dans Ten-
ceinte du chantier serait interdite.
8. Les membres de l'Association de citoyens interviennent ; des Articles paraissent dans les
journaux. Une seule reponse : 《REFUS》
N : Une Association de citoyens s'etait constitute en faveur de la realisation du docu-
mentaire sur les Hibakushas cor6ens. Ses principaux membres venaient de l'Association
de Nagasaki pour la Defense des Droits de Coreens au Japon et de l'Association des
Hibakushas Cor6ens de Nagasaki. L'association a protests contre le refus de Mitsubishi,
mais celui-ci n'a pas modifie son attitude.
9. Radiographie des poumons deM. SO ; un docteuren explique l'etat
La tranchee-artere se divise en deux branches laterales avant de rejoindre les deux
poumons. Mais prとs de la moitie de ces deux poumons semblent irrecuperables ; vous
voyez, la partie superieure n'est plus qu'en vide‥.la partie inferieure est intacte : la
! '
couleur noire montre une structure pulmonaire encore fonctionnelle. Mais comme ll y a




N : M. Jong-u SO a ete amene de force au Japon, a l'age de 14 ans, pour travailler
d'abord a la mine de houille de Mitsubishi dans l'lle de Vaisseau avant d'etre transfere
au chantier Mitsubishi ou il a connu le bombardement atomique.
10. Colline situee derriとre le Chantier ; Reseaux de fil de fer a travers lesquels on voit
l'interieur du Chantier ; M. SO pointe le doigt vers plusieurs endroits
E : TemoignagedeM. Jong-u SO
-Quand la bombe atomique fut lachee, j'etais a cet endroit la-bas, ob…vous voyez du sol
blanc…au premier dock. J'y travaillais, quand la bombe atomique est tombee, en
sifflant. II y a eu un eclair avec un grand bruit. Des plaques de fer ont alors ete
soulevees pour se desintegrer aussitot. Comme dies ne m'ont heureusement pas touche,
je n'ai pas 6te blesse. Tout le monde a fuit a l'exteneur.
Et maintenant, les Japonais nous disent 《Pourquoi vous autres Coreens, etes-vous
au Japon? C'est bien embetant de vous voir chez nous.》 C'est comme ga qu'ils nous
parlent. Sije leur demande alors directement : 《Eh toi, pourquoi as-tu dit ga? Ne
sais-tu pas pourquoi nous autres Coreens, nous sommes venus au Japon, pourquoi nous y
sommes? Ne connais-tu pas votre histoire?〉 , ils me repondent que non.
ll. Photos de l'Empereur Meiji, de livres scolaires, de marches militaires et l'Entree a Hoten
N : Dとs le debut de l'6poque Meiji, le Japon adopte une politique destinee a atteindre et
depasser l'Europe et les Etats-Unis. Le choix est alors fait de coloniser la Coree et la
Mantchoune.
En 1894, il d6clare la guerre a la Chine, dans le but de la contraindre a abandonner
ses droits en Cor6e. En 1904, la guerre russ0-japonaise a pour consequence d'obliger
les Russes a renoncer a tout droit sur la Coree. L'annee suivante, ce pays devient un
protectoratjaponais. Et c'est en 1910 que l'ambition du Japon de le reduire a l'etat de
colonie se trouve enfin reahsee.
M. Bong-su 0, hibakusha coreen de Hiroshima, temoigne...
E : TemoignagedeM. Bong-su 0
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-A recede, on m'a dit d'apprendre la Parole Imperiale sur l'Enseignement, et ga, je me
souviens d'avoir recite ga par coeur, cette parole-la qui commence par 《Nous pensons
que…》 …je l'ai oubliee… On enseignait une chose pareille et en ce temps-la, dans une
famille coreenne, dans toutes les families, au mur des maisons, la Parole sur l'En-
seignement qu'avait ecnte l'Empereur Meiji devait etre collee. En plus, c'etait obliga-
toire d'accrocher au mur le portrait de l'Empereur. On nous a force a faire ces
choses-la.
N : Le Japon a forc6 les Coreens, comme dit le t6moin, a se plierえun culte de
l'Empereur, a etre de vrais sujets de l'Empereurjaponais et a prendre des noms japonais ;
t ′
le Japon les a pnves non seulement de leurs noms mais egalement de leur langue pour la
remplacer par le japonais ; ll a oblige meme les ecoliers coreens a se servir de livres
japonais ; il n'empeche qu'il a appele l'ecole primaire des Coreens 《ecole commune≫
pour etablir une discrimination des enfants coreens par rapport aux enfants japonais.
12. Livre scolaire (Histoire du Japon a l'ecole commune). Ceux qui travaillent. Coreens
massacres
N : 《Histoire du Japon a l'ecole commune≫ -Legon 50 《EmpereurMeiji》 , Article 7
《Annexion de la Coree》.
-Dとs le debut de rとre Meiji, notre pays eut pour ambition le bonheur des Coreens. II
conclut tout d'abord un traite d'amitie avec la Coree et le aussitot declara aux grandes
puissances. Les Coreens qui voulaient de bon cosur l'annexion et priaient les deux
gouvernements de la realiser devinrent de plus en plus nombreux. L'Empereur de Coree
a son tour se rallia a cette opinion et cedant a la volonte du peuple, il abdiqua sa
souverainete, en 43 de l'とre Meiji (en 2570 selon le calendrier japonais), en faveur de
l'Empereur du Japon, afin que tous beneficiant de la nouvelle politique de l'Empereur
voient leur bonheur augmenter. Notre Empereur conscient egalement que l'annexion
etait necessaire daigna accepter l'offre de l'Empereur de la Coree pour r6aliser une
annexion k perpetuite.
L'Empereur Meiji eut en effet la charite de se prdoccuper du bonheur du peuple
coreen, comme le pとre aime ses enfants.
13. Chemin conduisant au barrage de Kobo
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N : Alors que s'intensifiaient la guerre d'envahissement contre la Chine et la guerre
mondiale, le Japon entreprit d'amener de force, de requisitionner ou de recruter des
Coreens pour suppleer au manque de main-d'ceuvre.
14. Barrage de Kobo ; photos de sa construction
N : La construction du barrage de Kobo de Hiroshima commenga, avant la guerre, a la
demande des industries militaires. Les travaux executes a la va-vite furent effectues en
effet de jeunes Coreens requisitionnes ou amenes de force en grand nombre. Us etaient
!
contraints de loger dans des baraquements de planches batis dans la vallee du barrage la
plus basse, alors que les Japonais, charpentiers ou autres, avaient un role de garde a vue.
De meme, la societe installee dans les hauteurs les surveillait en permanence avec des
chiens de garde pour prevenir les fuites. Selon des temoins, les fugitifs decouverts
′
etaient battus avec violence telle que leurs os se brisaient. On les torturaient egalement
en les plongeant plusieurs fois dans de l'eau enfermes dans un grand panier.
Lors de la construction du barrage, les Coreens s'occupaient de la production du
beton destine au niveau inferieur. Selon certains temoignages, il y avait parfois des
hommes qui pour avoir tarde a s'echapper de la coulee de beton y etaient ensevehs.
Dans la digue de ce barrage sont enfouis des ouvriers coreens.
15. Jardin de la maison de Mme ONO : la vieille femme est assise dans la veranda.
Paysages de neige introduits au milieu du temoignage
N : Or, nous avons fait la connaissance d'une vieille femme, Mme ONO.
E : Temoignage deMmeHisako ONO
-Beaucoup d'ouvners venaient des baraquements en bas pendant la nuit. Le travail
etait trop dur, je crois. Beaucoup d'entre eux avaient ete attires sur le chantier par des
promesses allechantes. Des hommes qui venaient de se sauver me demandaient de leur
indiquer un chemin pour s'echapper.
-Et vous, vous le leur indiquez, n'est-ce pas?
-Oui, mais…seulement celui que je connaissais.
-Vous aviez la bonte de leur donner des boules de riz?
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-Oui, quelquefois je l'ai fait… parce que je voulais aussi qu'ils s'enfuissent une fois
pour toutes, si c'etait possible.
-Mais, grand-mとre, aviez-vous quelque motif de vous montrer si gentille avec eux?
-C'est trop dire...mais je suis aussi une victime de guerre ; mon man est mort en
l'annee 13 de Vere de Showa au printemps ; il a ete tu6 a la guerre, dans le nord de la
Chine. Us sont aussi des victimes de la guerre.
16. M. Shinguru RI qui prie pour le repos des morts sur la digue du barrage de Kobo
N : Voici M. Shinguru RI qui rend visite a tous les compatnotes malheureux pour les
consoler, decide a aborder serieusement a Hiroshima le problとme des hibakushas
′
coreens.
Enfin, le 6 et le 9 aout 1945, les Coreens amenes de force ou requisitionnes a
Hiroshima et a Nagasaki…
17. Explosion atomique ; nuage atomique
N : Sous le nuage atomique de Hiroshima et de Nagasaki, des Coreens ont perdu la vie
leur nombre suppos6 s'elとve a 50 mille.
18. Hibakushas ; cadavres, corps et visages brules par la chaleur emise, cheloides et yeux
affectes par la cataracte
19. M. So-yon KAN montre au cours du temoignage une blessure au pied et les cheloides qui
couvrent son dos
E : Temoignage deM. So-yon KAN
-II y a 36 ans, un avion de bombardement amencain B 29 fit route vers le Japon.
Aprとs avoir pendant 5 a 10 minutes survole Hiroshima du sud au nord, n rebroussa
chemin en direcrion du Dome actuel de la Bombe A pour lacher dans le ciel un engin qui
ressemblait a une bombe munie d'un parachute. C'est alors qu'arrive a l'altitude de 500
metres, c'est du moins ce que Ton dit maintenant, celui-ci fit explosion. Jusqu'a cet
instant je regardais le parachute que les autres m'avaient signale. Sous le coup du
souffle de l'explosion, je fus projete en une fraction de seconde a la hauteur de 7 ou 8
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metres environ pour retomber dans un ruisseau d'egout tout pr6s de rendroit ob j accom-
plissais.
N : Mme KAN affirme que son man s'est cache la peau pendant un an aprとs leur
manage.
20. MmeBok-su SIN. Ellemarchevers la mer ; vuesurson visage
E : T6moignage deMmeBok-su SIN
-Le corps de mon enfant continuait de br山er 3 jours aprとs sa mort,...en laissant voir les
boutons alignds… Ce qui brula jusqu'au bout, ce fut le corps de mon enfant mais aussi
les bagages dont nous avions rempli une cha汀ette pour fuir la ville.
N : Mme Bok-su SIN vit son enfant br以er devant elle sans pouvoir mtervenir.
21. MmeA-iOK
N : Le mari de Mme A-i OK est mort en secretant de l'eau par la tete.
E : Temoignage deMmeA-i OK
-…des plaies apparurent,畠cet endroit desquelles s'ecoula de l'eau. Oui, de l'eau. Le
matin, vers 8 heures et demie, ll avait expire. Personne n'etait la,…personne…sauf notre
petitenfant. (Elle pleure.) Ah ! laguerre, on n'a plus besoin…plus besoin de ga.
22. M. Min-gyu PARK. Casques en fer, tunnels, ruines, etc. introduits au milieu du
temoignage
N : M. Min-gyu PARK, chef du bureau de l'Association des Hibakushas Coreens de
Nagasaki, etait un des victimes de la bombe atomique.
E : Temoignage de M. Min-gyu PARK
-A l'instant m&me ou l'eclair apparut, des debris de verre et de fer volとrent dans le
bureau avec des feuilles de papier et de la boue. Ce fut comme si la piとce avait ete
atteinte de plein fouet par une bombe. En voyant ga, nous nous echappとrent en nous
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dirigeant instinctivement vers le haut d'une butte. Aprとs avoir plonge dans un trou avec
les autres, un militaire, je ne sais d'ou il vint, dit tout a coup qu'il y avait un inconnu dans
cet abri antiaerien et m'ordonna, un sabre a la main, d'en sortir. Nous etions tous les
deux en sang. Decouvrant un autre trou plus petit prとs d'une pierre tombale, je m'y
cachai aussitot : j'avais apergu dans le del en le parcourant des yeux un engin qui
ressemblait fort a un avion de bord, volant dans notre direction. II repandit un liquide
blanchatre pareil a de l'huile et nous mitrailla.
23. Mme Yon-sun KIM, en promenade avec ses petits-enfants dans un pare. Radiographie
desesreins
N : Mme Yon-sun KIM fixe aux reins six fers en barres a l'aide desquels elle se
soutient.
E : Temoignage deMme Yon-sun KIM
-Je crois qu'une autre tombe vient de tomber. J'6tais deja sortie de chez moi. II y
avait un pont pas loin. Je l'avais a peine traverse, quand j'apergois des tramways.
ヽ
! 'ヽ.
Maintenant, il y a la ligne de Hijiyama. A l'endroit pr6cis ou je trouve cette ligne, je
vois ces tramways : les gens a l'interieur etaient affoles. C'6tait a qui en sortait le
premier en se debattant horriblement. Les tramways, comment dire, avaient et6
compl&tement detruits. Les portes, par exemple, etaient toutes ecrasees. Qa n'etait pas
seulement ¥h o由j'etais. Tous les tramways 6taient bloques bien s也r et c'etait la meme
scとne qui se r6petait partout.
24. Dos, epaule etbras de MmeKIM
-J'ai garde le lit touche surle ventre, comme ga, plus d'un an. C'est pourga que les
cicatrices sont propres. Qa ressemblait a des crevasses. Elles dessinaient une carte
mondiale‥ qui couvrait le dos jusqu'aux fesses. Je crois que c'etait terrible pour ma
mとre aussi. Chaquejour, le matin et le soir, elle me nettoyait les plaies.
A l'epaule, il n'y a plus de chair, vous voyez la : elle a l'airtordue. Ici, les os ont
ete tordus. La brulure, c'est pas grave pour moi, vu que les mains et lesjambes ne sont





N : Bien qu'il ait ete enr616 de force par les Japonais, M. Bong-su O est her de son
travail qu'il a accompli avec courage.
E : TemoignagedeM. Bong-su 0
-Le mois d'aout, pensez-y done, le soleil etait de plus en plus brillant et j'avais le dos
bru16. C'etait terriblement douloureux. J'ai appel6 《Au secours, au secours≫ Des
soldats vinrent y apphquer de la pommade. Comme j'avais trop mal au dos言'ai
recommencd a supplier en m'adressant a un des soldats. II a fixe ses yeux sur moi, lui
qui etait assez grand, un metre 80 environ et peut-etre d'un grade assez eleve, lieutenant
ou sous-lieutenant. Tandis que je r6petais 《Au secours, au secours 港 , incapable
d'endurer cette horrible souffrance, il m'a declare d'un air sevとre : 《T'es pas Coreen,
toi? Arr6te tes salades. On esttous dans la meme situation.》 Ah, les Coreens, on vous
connait ! A ces mots, je me suis senti vraiment malheureux…
26. Fleurs. MmeKap-su UN qui baisse la tete
N : Mme Kap-su UN a ete amenee au Japon sous la promesse mensongere qu'elle
travaillerait dans une filature. Elle fut en realite vendue comme prostituee a un
entrepreneur. Elle dut aller d'un endroit a un autre dans tout le Japon avant d'atteindre a
Hiroshima ou elle s'est mariee. C'est la que la Bombe l'a surprise. Elle vit maintenant
seule dans une complete solitude.
E : TemoignagedeMme Kap-su UN
-Moi, j'ai ete frappee.
-Pour quelle raison l'avez-vous ete?
-J'etais alors a Shimonoseki avec d'autres jeunes filles amenees, et nous avons rtqu
l'ordre de vendre du sake aux clients installes au premier etage. Le proprietaire de la
maison, c'etait un commergant. Je lui ai replique alors : 《C'est pas ce qu'on nous avait
promis, ce travail. Nous sommes venues pour travailler dans une usine textile, non?
Et vous, pourquoi est-ce que vous nous demandez de faire une chose pareille?》 C'est
pour cela que j'ai et6 battue.
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27. M. Zye-kap KIM en train de marcher avec M. Shinguru RI aux environs du centre de
l'explosion atomique
N : M. Zye-kap KIM fut rJquisitionne pour etre envoye de force aii Japon. Ayant a
son actif de nombreuses tentatives de fuite, il etait a Nagasaki, quand il fut victime de la
Bombe.
E : Temoignage de M. Zye-kap KIM
-Ben, j'ai ete battuえmort. C'etait pour faire un exemple, je crois, pour dissuader les
autres de s'enfuir. Apits m'avoir lie les mains et les jambes avec une corde, lls m'ont
roue de coups. En plus, ils m'ont attach6 a un pilieret m'ont introduit dans la bouche un
tuyau d'eau pour me forcer a boire de l'eau en si grande quantite que je perdis
connaissance. Oui, c'est comme qa. qu'ils m'ont maltrait6.
28. MmeYon-sun SON. Cicatrices a lateteeta lapoitrine. Batimentde l'A. B. C. C.
E : Temoignage deMme Yon-sun SON
-Pendant la journee des essaims de mouches viennent me deranger, attires par mes
blessures. D'ailleurs, il suffit que j'ai l'impression que le sang s'arrete de couler pour
qu'il revienne a nouveau. A cet endroit, la chair a pourn si complとtement que les
glandes mammaires se sont coupees.
N : Mme Yon-sun SON, qui a perdu ses cinq enfants a cause de la Bombe, a ete
conduite de force a l'A. B. C. C, une organisation americaine enquetant sur les effets de
la bombe atomique sur l'organisme du troisiとme enfant congu aprとs la guerre.
E : -On m'a emmenee vers la montagne Hijiyama, a l'A. B. C. C, un laboratoire o心il y
avait des medecins americains. On m'y a radiographiee, un nombre incalculable de fois,
a la poitrine mais aussi au dos et au ventre : c'est au point queje serais incapable de dire
combien de radiographies ont牀t牀faites. Et ce soir-la, a 8 heures, ll y a eu du sang,
beaucoup de sang qui a coule sans arretjusqu'a 8 heures du matin. Avec ga,j'ai eu une
fausse couche.
29. Reunion nationale des elとves de lycee ; confeYencierM. Gi-sang RI. Monument pour le
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repos des victimes coreens ; Mme Shito TANAKA en train de le nettoyer
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N : Bien que M. Gi-sang RI ait ete hospitalise pour des troubles visceraux causes par la
bombe atomique, il assiste, contre l'avis des medecins, aux reunions du mouvement en
faveur de la paix pour parler de la Bombe et du drame des hibakushas coreens.
E : Temoignage de M. Gi-sang RI
-C'est sur que qa. m'est venu aux oreilles, ces choses-la. A ce moment, j'ai ressenti
aussitot une immense colとre devant les discriminations. Je me suis eerie en moi-meme :
《Pourquoi discriminez-vous les Coreens comme ga?》 A leur place, qu'est-ce que vous
auriez fait? En allant aux toilettes, j'ai entendu des appels a l'aide en coreen 《Aigo,
aigo》 J'ai ouvert la porte hors de moi-msme, et vu une soixantaine d'hommes dont
tous des compatriotes, des Coreens. Us etaient la avec seulement sur le dos leurs
vetements mis en lambeaux par le souffle de l'explosion, aucun vetement de rechange
Certains respiraient a peine par la bouche et d'autres avaient perdu la vie. Impossible de
vous decrire ga avec des mots. C'etait un spectacle horrible. Mes compatnotes qui
n'avaient plus nen sur le dos, lls sont tous morts dans un tel lieu…
30. M. PARK descendant une rue a bicyclette ; son sounre ; ll monte un escaher, sa
bicyclette sous le bras
N : M. PARK, chef du bureau de l'Association, visite les hibakushas coreens en proie a
une double ou triple souffrance. II leur distnbue leur journal, et ecoute avec patience
leurs plaintes avec le souci de les aider a surmonter les multiples problemes auxquels ils
se heurtent.
Les hibakushas coreens ont besoin de deux temoins en plus des parents de troisiとme
degre pour bdneficier de la Loi dite Loi relative au Traitement Medical de Hibakushas.
II existe une autre discrimination qui les penalise durement : ils ne peuvent recevoir des
soins gratuits, quand bien meme on leur a fourni le carnet de soin attribue aux hiba-
kushas.
E : TemoignagedeM. PARK
-Parlons du ploblとme de rimmatnculation des etrangers. II y a par exemple le cas
d'une Coreenne qui s'etait rendue a la maine accomphr les formalites d'enregistrement,
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quand le systとme d'immatriculation fut 6tabli ; elle fut enregistree sous le nom japonais
qui lui avait ete impose en 1941 conformement a la loi en vigueur. Or Vemploye aurait
du lui demander son nom coreen d'ordinaire pour l'inscnre tel quel sur le registre a cote
du nomjaponais. Cette femme voulut epouser un hommejaponais. Quand celui-ci alia
a la mairie faire leur declaration de mariage, il se heurta a un refus : son mariage ne serait
pas accepte. Un Japonais et une Coreenne dont le vrai nom avait ete enleve ! Us ne
purent declarer leur enfant comme le leur. II en fut afflige jusqu'a sa mort.
31. M. PARK dans un pare en train de monter un escalier de pierre. Ruines de l'ancien
baraquement d 'ouvners coreens
N : Plus les jeunes Coreens aspiraient a vivre honnetement, et plus ils 6taient exclus de
la societe et contraints de changer frequemment de profession. 《Dans de telles epreuves,
la vie doit etre prise du bon cote" si on veut qu'elle prenne un sens》 affirme M. PARK.
Sans doute cet homme est-il parvenu a developper avec naturel la conception de l'exis-
tence qu'il detient aujourd'hui?
32. L'ileVaisseaudeGuerrevuedelamer ; M. SO surun bateau. Ruinesdansl'lle
N : Cette ile, qui appartient a Mitsubishi, denommee 《 Vaisseau de Guerre 》 est
betonnee totalement comme une forteresse. On raconte qu'au cours de la guerre, elle fut
torpill6e par un sous-marin amencain qui l'a prise pour un navire de combat. Pendant la
guerre, alors que la mine etait exploitee activement, Mitsubishi construisit de grands
buildings d'habitation pour y entasser des ouvners en grand nombre : la densit6 de
population y etait la plus forte du monde. Les Coreens furent loges dans les Mtiments
les plus rudimentaires de meme qu'ils furent forces d'accomplir des travaux trとs
penibles.
Pour les Coreens, 1'Ile Vaisseau de Guerre etait en quelque sorte une prison au
milieu de la mer.
33. M. OKA. Au milieu du t6moignage, des Coreens soumis aux travaux forces ; travail
dans la mine
N : M. Masaharu OKA, membre de l'Association pour la Defense des Droits des
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Coreens au Japon temoigne.
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E : Temoignage de M. Masaharu OKA
-Le Japon n'assume pas encore sa responsabilite dans la guerre, aujourd'hui, 36 ans
aprとs. Un exemple particuliとrement significatif : va dans le sud de l'Asie a des frais de
plusieurs dizaines de millions de yens rechercher les cendres de Japonais, tandis qu'on
abandonne les cendres de Coreens conduits sous la contrainte au Japon, soumis aux
travaux forces, partout massacr6s ou encore tues par une bombe atomique a Hiroshima et
a Nagasaki. Mais oui, a Nagasaki m色me, on delaisse les cendres de Coreens. Aprとs la
d6faite, on a recueilli les cendres de Japonais, comme il convient, je crois, mais celles de
Cor6ens ont ete complとtement ignorees. Ce furent des Coreens qui recueillirent les
cendres de leurs compatriotes, seulement 154 personnes, pour les deposer au bureau de
l'Union des Coreens. Le gouvernement japonais, six mois avant que n'eclate la guerre
de Coree, ordonna la dissolution de l'U. C. et lui conhsqua son bureau et tous les autres
biens qu'elle possedait : meme les cendres furent emportees.
34. L'lle 《VaisseaudeGuerre》 lamervuedel'壬Ie. Entreedansunpuits. M. SOcriant
surladigue. Deux autres en train de pner
N : C'6tait& 14 ans que M. SO aete amenedeforce… Combien defois cegargon a
voulu se jeter de cette digue-la ! Maintenant, aprとs 36 ans d'absence...
E : Cris de M. SO (d'aprとs une traduction du coreen)
Ah, je me sens si tnste, si tnste ;
Je veux retourner en Core'e.
Je suis ici maintenant
Jamais je ne pourrai mourir en paix
Je veux entrer dans ma patne, la Corde.
Ah ! je n'en peux plus tellementje suis tnste.
E : Temoignage de M. Masaharu OKA
-C'est en mai 1967 quej'ai vu pour la premiとre fois les cendres des Coreens… C'etait
dans le sous-sol du Temple Jokoin : ll y avait entassees dans 38 bo壬tes de bois les cendres
de 154 Cor6ens, victimes de la Bombe. A la vue d'un tel spectacle, je fus saisi d'effroi.
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J'eus l'impression d'entendre les morts pousser de noirs sanglots et des gemissements
qui ressemblaient a des plaintes : ils avaient ete amenes ici, maltraites, massacres pour en
plus etre abandonnes dans cet etat. Je me souviens encore maintenant qu'a cet endroitje
n'avais pu contenir les larmes de mon corps qui avaient coule a flots.
35 : M. Jong-u SO ; sur la colline situee derriとre Mitsubishi
E : TemoignagedeM. Jong-USO
-…c'est que…pourquoi sommes-nous ici? Pourquoi nous a-t-on maltraites ainsi?
Nous avons connu les pires souffrances, et puis nous avons ete victimes de maladies, de
la Bombe et de la discrimination, n'esトce pas? Et mon corps, hein? Qui l'a detruit
ainsi? Ce sont les Japonais, le Japon…c'est le militarisme et les Japonais qui ont fait ga.
Voyezcecorps ! Qu'onmerendemoncorps ! Oui, qu'on melerende !
36. M. Min-gyu PARKh. son domicile
E : Temoigange de M. Min-gyu PARK
-…J espとre simplement qu'ils iront au paradis. Aprとs tout, ga sert pas a grand-chose de
ヽ
rechercher des coupables. Je pense que nous sommes tous responsables. II n'y a rien a
endire.
C'est pourquoi j'ai dit tout a l'heure qu'il fallait vivre de propres forces et pas s'en
remettre aux autres. Travaillons ici avec courage. Ouvrons de nouvelles voies l'une
aprとs l'autre. Faisons-en les notres et ensuite celles de tout le monde. De toute fagon,
ll faut vivre. Comme ga, nous pourrons continuer a raconter les horreurs de la bombe
atomique pour que plus personne ne vive le meme drame que nous.
37. M. PARKau travail
38. Le soleil se lとve a l'horizon. Des etoffes de Coree. Des oiseaux sur des peintures
murales. Une fillejoue d'un instrument. Des piments rouges mis a secher sur le toit.
Autoportrait cTun peintre barbu. Tableau d'un bauf. Un oiseau blanc sur une
porcelaine blanche. Et cette inscription : 《PAYS SANS GUERRE》
N : La Coree appelee depuis longtemps 《Pays sans Guerre》 , le 《Pays de la Paix》.
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Les hibakushas coreens qui ont endure deux epreuves en mJme temps : le fascisme
japonais et la bombe atomique amencaine.
A tous les hommes du monde, nous leur demandons de ne jamais oublier les
hibakushas coreens : aussi bien ceux qui ont reussi a surmonter la tragedie que ceux qui
ont disparu malgre eux sous les champignons atomiques.
(1991年10月31日受理)
